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RESUME SUMMARY 

U n e  allergie alimentaire ~t certains fruits et 16gumes est fr6quem- 
ment associ6e h une allergie au pollen de B6tulac6es. Parmi 96 
patients ayant un RAST pour le pollen de bouleau de classe >/2, 
50, soit 52 p. cent, pr6sentent une altergie alimentaire. Les ali- 
ments les plus souvent responsables appartiennent en ce qui 
concerne les fruits, ~ la famille des Rosac~es (oommes. cerises) 
et ~. celles des B6tulac6es (noisettes), ~t celle des Omigellifbres 

:(c61eri, carottes) et des Solanac6es (tomates, pommes de terre) 
en ce qm concerne les legumes. Les tests cutanes par scarlhca- 
tion avec des fruits crus permettent  de confirmer le diagnostic. 
Le tableau clinique est domin6 par le prurit bucco-pharyng6 et 
l'cedbme labial. Le sex e f6minin, des RAST ou des tests catan6s 
fortement positifs pour le pollen de bouleau, une sensibilisation 
exclusive au pollen de B6tulac6es constituent des facteurs de 
risque. Inversement,  un taux 61ev6 d'IgE s6riques totales, des 
polysensibilisations semblent r6duire l ' incidence des allergies 
alimentaires associ6es ~ l'allergie au pollen de B6tulac6es. 

The association of  Betulaceae pollinosis and food allergy to apples 
and other plants. - Food allergy to certain fruits and vegetables 
is often associated with allergy to the pollen of Betulaceae. In a 
group of 96 patients with a RAST greater than or equal to 2 for 
birch, 50 (52 %) also presented a food allergy. The foods most 
often responsible belong to the Rosaceae family (apples, cher- 
ries), the Betulaceae family (hazelnuts), the Ombelliferae (celery, 
carrots) and the Solanaceae (tomatoes, potatoes). The diagnosis 
is confirmed by skin tests involving abrasion with the raw fruits. 
The clinical picture is dominated by bucco-pharyngeal pruritus 
and labial cedema. The risk factors are : female sex, strongly posi- 
tive RAST or skin tests to birch pollen and a sensitization to Betu- 
laceae pollen exclusively. Conversely, a raised level of total serum 
lgE due to polysensitization seems to reduce the incidence of 
food allergies associated with allergy to Betulacea pollen. 

D~s 1948, Juhlin-Dannfeldt [13] avait not6 que les 
sujets allergiques aux pollens de bouleau pr6sen- 
taient fr6quemment une allergie alimentaire aux 
noisettes et ~ certains fruits. L'existence d'une asso- 
ciation privil6gi6e, allergie aux pollens de bouleau- 
allergie alimentaire allait q~tre ult6rieurement confir- 
m~e par plusieurs 6quipes [2, 8, 9, 10, 12] notamment 
dans les paysscandinaves o3 la fr6quence de la pol- 
linose aux bouleaux est particuli6rement 61ev6e. 

Le but de notre travail a 6t6 d'6valuer l'incidence 
de cette association dans notre r6gion, d'en pr6ciser 
les caract~ristiques cliniques, d'6tudier les facteurs 
qui en modulent l'expression. 

MATERIEL ET METHODES 

Un interrogatoire pr66tabli a 6t6 adress6 h 150 pa- 
tients suivis ~t la consultation d'allergologie du Pavil- 
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Ion Laennec de 1979 ~ 1983 et pr6sentant des IgE 
s6riques sp6cifiques pour le pollen de bou leau  
(RAST de classe sup6rieure ou 6gale ~t 2). Les ques- 
tions pos6es portaient sur l'existence d'une aUergie 
alimentaire, les aliments responsables, la symptoma- 
tologie observ6e, l'association ~ une allergie m6di- 
camenteuse, l ' am61iorat ion 6ventue l le  au cours 
d'une d6sensibilisation aux pollens de B6tulac6es. 

96 sujets (51 hommes et 45 femmes) dont l'~tge 
moyen 6tait de 32 ans, les ages extrOmes de 8 et 53: 
ans ont r6pondu au questionnaire. Dans 81 cas, il a 
6t6 possible de confronter les r6ponses obtenues aux 
donn6es cliniques, aux r6sultats des tests cutan6s 
diff6rents pneumallerg6nes, au dosage des IgE s6ri- 
ques totales et des IgE s6riques sp6cifiques du pol- 
len de bouleau. 

Enfin, dans 25 cas, des tests cutan6s par scarifica- 
tion avec de la pulpe de pomme fra~che ont 6t6 pra- 
tiqu6s. 
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T A B L E A U  I. - -  Fruits et 16gumes responsables d'allergie alimentaire 
c h e z  511 suiets ayant un R A S T  de  c l a s se  ~ 2  au  p o l l e n  de bouleau 

R o s a c ~ e s  : P o m m e s  : 40  fois  

C e r i s e s  : 20 fois  

PSehes ,  po i res ,  a b r i c o t s  : 11 fois  

A m a n d e s  : 4 fois 

B 6 t u l a c S e s  : N o i s e t t e s  : 30  fois  

Noix : 5 lois ,  b a n a n e s  : 4 lois ,  m e l o n  : 2 lo i s  

O m b e l l i f 6 r e s  : C61eri  : 10 fois  " 

C a r o t t e  : 5 lo i s  

S o l a n a c + e s  : T o m a t e  : 4 fois  

P o m m e  de  t e r r e  : 4 fois  

Choux  : 2 fois,  pe t i t s -po i s  : 1 fois, l a i t u e  : 1 fois,  p o i r e a u x  : 1 fois  

RF_SULTATS 

Incidence d'une allergie alimentaire associ~e 
I'allergie au pollen de bouleau 

Parmi les 96 sujets ayant r6pondu au question- 
naire, 50 (32 femmes  et 18 hommes)  ont d6clar6 pr6- 
senter des sympt6mes 6voquant une allergie alimen- 
taire alors que  46 (33 hommes  et 13 femmes) n 'en 
pr6sentaient aucun. Une allergie alimentaire asso- 
ci6e ~ l'allergie au pollen de bouleau est donc pr6- 
sente dans 52 p. cent des cas. 

Aliments responsables 

Leur liste comple te  est rapport6e dans le tableau 
I :dans  notre s6rie, ce sont uniquement  des fruits et 
des 16gumes. 

Parmi les fruits, les potatoes sont le plus souvent 
en cause (40 lois sur 50) : sont 6galement incnmin6s 
les noisettes (30 fois), les cerises (20 lois), les p~ches 
et les abricots (11 fois), les noix (5 fois), les amandes 
(4 fois), etc. 

Les 16gumes sont moins f r6quemment  imput6s. 
sore surtout cit6s le c61eri (10 fois), les carottes (7 
lois), les tomates  (4 fois), les pommes  de terre (3 
lois). 

Comme  c'est  souvent le cas en mati6re d'allergie 
alimentaire, les polysensibilisations sont fr6quentes, 
l 'allergie s '6tendant ~ plusieurs fruits de la m~me 
ou d 'une autre famille. Ainsi, l ' intol6rance aux pom- 
mes et noisettes est retrouv6e 28 fois, soit dans plus 
de la moiti6 des cas tandis que l ' intol6rance aux 
potatoes et cerises l 'est 18 fois. 15 sujets signalent 
une intol6rance aux pommes,  noisettes et cerises. 
A cette triple association s 'ajoute darts quatre cas 
une intol6rance aux amandes  et aux noix. Seuls deux 
sujets ne sont intol6rants qu 'aux seules cerises, deux 
aux seules noisettes. Certains patients intol6rasats 
aux 16gumes le sont 6galement aux fruits. Parmi les 
10 sujets qui ne supportent  pas le c61eri, 8 ne suppor- 
tent pas davantage les pommes,  7 ne supportent  ni 
les pommes,  ni les noisettes. L' intol6rance a u x c a -  

rottes est associ6e dans 7 cas sur 8 ~t une intol6rance 
aux pommes.  

Symptomatologie 

Relat ivement homog~ne et st~r~otyp6e, elle corn- 
porte des troubles digestifs et extradigestifs souvent 
intriqu6s. 

Symptomatologie digestive 
Les troubles relev6s atteignent en premier  lieu 

l 'extr6mit6 sup6rieure du tube digestif. Le prurit  
bucco-pharyng6 et l 'ced~me labial sont les maitres 
sympt6mes ; le premier  est pr6sent dans 32 cas, le 
second darts 26 cas, les deux coexistent dans 21 cas. 
Plus rares, sont les autres manifestations digestives : 
douleurs abdominales et diarrh6es dans quatre cas 
dont un cas avec diarrh6e muco-h6morragique.  

Symptomatologie extradigestive 
Rhinite ou rhino-conjonctivite de type allergique 

dans 9 cas, asthme dans 8 cas, les manifestations 
ORL et respiratoires arrivent au second plan. Elles 
ne sont jamais isol6es, dans 8 cas elles accompa-  
gnent le prurit bucco-pharyng6. 

Viennent ensuite les manifestations cutan6es : 
prurit g~n~ralis6 6 fois, urticaire gdn6ralis~e et cedS- 
me de Quincke 5 fois. Trois patients d6crivent un 
prurit et un aed~me des paumes ~t l '6pluchage de 
carottes ou de pommes  de terre ; outre ces manifes- 
tations cutan6es un sujet se plaint 6galement de rhi- 
nite. Enfin, 6 sujets accusent des manifestations sys- 
t6matiques avec sensation de malaise. 

Le tableau le plus achev6 mais aussi le plus excep- 
tionnel est celui du choc anaphylactique. Nous ne 
l 'avons rencontr6 qu 'une fois. I1 s'agissait d 'un sujet 
de 39 ans. atteint depuis plus de 10 ans d 'une rhinite 
allergique typlque aux pollens de B~tulac6es. I1 
avait pr6sent6 dans les minutes suivant l 'ingestion 
d'une pomme.  ~t distance d'un repas, un prurlt buc- 
co-pharyng6 et un cedbme labial, une urticaire et un 
~ed~me g6n6ralis6 puis un bronchospasme et une 
chute tensionnelle, cet 6tat 6tant suff isamment alar- 
mant pour motiver son admission dans un service de 
reanimation. 

Ces diff6rents tableaux ne surviennent qu'~ l'inges- 
tion, ou beaucoup plus rarement  A la manipulation 
ou fi l '6pluchage de fruits et de 16gumes crus. Leur 
apparit ion est rapide, de quelques minutes ~t une 
demi-heure ou une heure. Le r61e favorisant et r6v6- 
lateur de l 'effort a 6t6 not6 par un sujet. La sympto- 
matologie est per-annuelle dans 40 cas, avec, cepen- 
dant. dans  9 cas une r e c r u d e s c e n c e  p e n d a n t  la 
p6riode de pollinisation des B6tulacfes et dans un 
cas des sympt6mes ne survenant qu 'au printemps. 
I1 ne nous a pas 6t6 possible de pr6ciser la chrono- 
logic d 'appari t ion des sympt6mes,  de savoir si Failer- 
gie alimentaire 6tait ant6rieure ~t l'allergie pollinique 
ou si l 'allergie pollinique avait pr6c6d~ l'a!lergie 
alimentaire. Nous n 'avons relev6 une association 
une intol6rance ~t l 'acide ac6tylsalicylique que dans 
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un cas. Enfin. parmi les 27 sujets de cette 6tude d6- 
sensibilis6s aux pollens de B6tulac6es, 11 ont cons- 
tat6 une diminution de leur intot6rance ~ l'ingestion 
de pommes. 

Tests eutanis 

Chez 4 sujets t6moins et chez 25 patients pr6sen- 
tant une allergie aux pollens de bouleau et des symp- 
tbmes ~voquant une allergie alimentaire aux pom- 
rues, des tests cutan6s par scarification avec de la 
pulpe de pomme fraTche ont ~t6 pratiqu6s. Chez les 
sujets t6moins, ces tests sont rest6s n6gatifs. Par 
contre, chez les 25 autres patients, ils ont donn~ 
23 fois une r6action imm6diate positive avec triade 
de Lewis caract6ristique. Des r6sultats identiques 
ont 6t6 obtenus aussi bien avec la peau qu'avec du 
jus de pomme frais. Nous avons pu 6galement v6ri- 
tier que le chauffage et la cong61ation des pommes 
entrainaient une n6gativit6 des tests. 

Enfin. chez 7 sujets ayant eu des tests positifs avec 
de la lbulpe de pomme fraiche, les prick-tests et les 
intradermo-r6actions effectu6s avec un extrait com- 
mercial sont rest6s n6gatifs. 

Facteurs modulant l'expression de l'allergie 
alimentaire 

Nous avons essay6 de pr6ciser l 'influence de cer- 
rains f ac t eu r s  p o u v a n t  moduler l'expresslon de 
l'allergie alimentaire, en particulier dans le groupe 
des 81 patients pour lesquels nous avions des don- 
ndes cliniques et biologiques compl6tes. 

Age et sexe 
Que les sujets aient ou n'aient pas d'allergie ali- 

mentaire, leur ~tge moyen (29,5 ans et 30.3 ans) n'est 
pas significativement diff6rent. Ils sont 6galement 
rdpartis dans les diff6rentes tranches d'~tge. L'~ge 
ne constitue donc pas un facteur discriminant. Par 
contre, l 'appartenance au sexe f6minin semble favo- 
riser la survenue de l'association allergie alimen- 
taire-allergie aux pollens de bouleau : 32 femmes et 
18 hommes dans le groupe des sujets allergiques aux 
fruits, 16gumes et pollens de bouleau. 33 hommes 
et 13 femmes dans l 'autre groupe. 

IgE sdriques sp~cifiques 
Les r6sultats sont rapport6s sur la figure 1. 
Plus les classes de RAST aux pollens de bouleau 

sont 61ev~es, plus la fr6quence de l'allergie alimen- 
taire est importante. N~anmoins, 22 sujets ayant un 
RAST aux pollens de bouleau de classe 3 ou 4 n'ont 
pas d'allergie alimentaire. 

IgE sdriques totales 
L'6valuation de la fr6quence de l'allergie alimen- 

taire en fonction du taux des IgE s6riques totales 
(fig. 2) montre que celle-ci appara~t plus souvent 
chez des sujets ayant des taux d'IgE relativement 
bas. 
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Fig. 1. - Frdquence de l 'allergie aux fruits et 16gumes selon les classes du 
RAST bouleau. 
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Fig. 2. - Fr6quence de l 'allergie al imentaire aux fruits et 16gumes en fonc- 
tion du taux des IgE s6riques totales. 

Polysensibilisations 
Sur les 43 sujets ayant une allergie alimentaire, 

18 sont monosensibilis4s aux pollens de B4tulac4es, 
23 sont polysensibilis6s. Sur les 38 sujets n'ayant 
pas d'allergie alimentaire, 7 seulement ne sont sen- 
sibilisds qu'aux pollens de B6tulac6es, 31 sont poly- 
sensibilis6s, cette polysensibilisation &ant due 25 
fois ~ une allergie associ4e aux pollens de gramin4es. 

DISCUSSION 

L'allergie alimentaire aux fruits et autres v4g4- 
taux a 6t6 reconnue et 6tudi6e de longue date, en 
particulier par Tuft et Blumstein [23] en 1942. Son 
association possible & une allergie pollinique n'a 6t6 
raise en 6vidence que plus tardivement (Pisani et 
coll. [21], Anderson et coll. [3], Juhlin-Dannfeldt 
[131). 
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Notre 6tude confirme l ' incidence 61ev6e (52 %) 
de l'allergie ~t certains fruits et 16gumes chez les 
sujets allergiques aux pollens de B6tulac6es ; une 
telle incidence n'est pas retrouv6e dans d 'autres  
allergies.polliniques telle que l'allergie aux pollens 
de gramindes [91. Les chiffres relev~s dans la litt~ra- 
ture varient selon qu'ils r6sultent de donn6es de 
l ' interrogatoire (70 p. cent pour  Ericksson [9], 63 p. 
cent pour Dreborg et Foucard [8], 34 p. cent pour  
Hannuksela et Lahti [12]) ou de l '6tude syst6mati- 
que des tests cutan6s aux fruits et aux 16gumes chez 
des sujets allergiques aux pollens de bouleau. La 
nature des fruits ou des 16gumes test6s apporte  enco- 
re un facteur de variation suppl6mentaire. Dans la 
s6rie de D r e b o r g  et F o u c a r d  [8] 90 p. cent des 
enfants allergiques aux pollens de bouleau avaient 
des tests cutands positifs ~t la pomme alors que dans 
celle d 'Hannukse la  et Lahti [12] 26 p. cent des sujets 
allergiques aux pollens de bouleau avaient des tests 
cutan6s positifs aux pommes.  

Dans notre 6tude, comme dans la plupart  de celles 
qui ont 6t6 publi6es [2, 7, 8, 9, 10, 11, 12, 14] les fruits 
les plus souvent incrimin6s appart iennent  fi la famil- 
le des Rosac6es (pommes et cerises essentiellement) 
et ~t celle des B6tulac6es (noisettes). Les 16gumes 
responsables font partie de la famille des Ombelli- 
f6res (carottes et c61eri) et de celle des Solanac6es 
(tomates et pommes  de terre). La symptomatolo-  
gie est d o m i n 6 e  par le prurit bucco-pharyng6 et 
l 'ced6me labial dont certains auteurs [10, 12] font 
un signe quasi pathognomonique de l'allergie aux 
fruits. 

Seuls les fruits et les 16gumes crus sont suscepti- 
bles d 'entrainer  des manifestations cliniques. L a  
cuisson, la r6frig6ration et la cong61ation [12] tout 
au moins en ce qui concerne les pommes,  suppri- 
ment  ou diminuent l 'allerg6nicit& Pour cette raison, 
les tests cutan6s doivent Otre pratiqu6s avec des 
fruits et des 16gumes frais et crus. Souvent critiqu6s 
dans le domaine de l'allergie alimentaire, ils retrou- 
vent ici leur cr~dibilit6. Ils permettent ,  comme les 
tests de provocat ion par voie orale avec lesquels ils 
sont bien corr61~s [7] une confirmation du diag- 
nostic. Certains facteurs comme le sexe f6minin 
dont la pr6dominance est cons tamment  retrouv6e 
[10, 12], la sensibilisation exclusive aux pollens de 
B&ulac6es, des RAST ou des tests cutan6s forte- 
ment  positifs pour ces m~mes pollens constituent 
des facteurs de risque favorisant l '6closion de l 'aller- 
gie alimentaire. Inversement,  un taux 61ev6 d ' IgE 

s6riques totales [11], l 'existence de polysensibilisa- 
tion semblent  limiter la fr6quence de ces allergies 
alimentaires. Pour Ericksson [11] la relative raret6 
de l 'association allergie aux pommes-allergie aux 
pollens de bouleau, en dehors des pays nordiques, 
s 'expliquerait  par  la fr6quence des cosensibilisa- 
tions aux pollens de B6tulac~es e t  ~ d 'autres  pollens 
tels que les pollens de gramin6es. 

Le m6canisme des accidents atimentaires est pro- 
bablement  un m6canisme de type IgE comme en 
t6moignent les r~actions cutan~es imm6diates typi- 
ques observ6es lors des tests cutan6s, les tests de 
Prausnitz-Kfistner positifs avec du s6rum non chauf- 
f6 (Dreborg et Foucard [18], la mise en 6vidence 
d ' IgE s6riques sp6cifiques vis-a-vis de fractions pro- 
t6iques de pommes  (Lahti et coll. [15]). L'associa- 
tion privil6gi6e ~ l'altergie aux pollens de bouleau 
peut  s 'expliquer par la pr6sence d'allerg~nes ou 
d '6pitopes pr6sents h la fois dans certains fruits et 
le pollen de bouleau. Une fraction allerg6nique com- 
mune aux noisettes et aux pollens de bouleau avait 
6t6 mise en 6vidence par Belin [14] en 1972. Par la 
m6thode de l ' immun0~lectrophor6se crois6e (CLIE) 
Andersen et Loewenstein [2] ont pu confirmer une 
identit6 partielle entre les noisettes et le pollen de 
bouleau, mais pas entre les pommes  et le pollen de 
bouleau. Cependant ,  une inhibition compl6te du 
RAST pomme  par le pollen de bouleau a pu ~tre 
r6alis6e par Lahti et coll. [15]. Devant  la diversit6 
et la fr6quence des RAST simultan6ment positifs 
chez un m~me individu h de multiples fruits et 16gu- 
mes sans parent6 botanique, Aalberse [1] a 6mis 
l 'hypoth~se d 'un pontage des IgE par une chaine 
lat~rale des glycoprot6ines pr6sentes dans de nom- 
breux v6g&aux. 

C O N C L U S I O N  

L'existence d 'une allergie alimentaire aux pom- 
mes et autres v6g6taux constitue une preuve indi- 
recte d 'une allergie aux pollens de bouleau. L'asso- 
ciation aUergie aux pommes-allergie aux B6tulac6es 
s'int~gre dans un ensemble plus vaste, non encore 
totalement  explor6, dont font partie d 'autres  asso- 
ciations telles que l'allergie au melon, ~t la banane 
et au pollen d 'ambroisie  (Anderson [3]), l'allergie 
au c61eri et au pollen d 'armoise (Pauli et coll. [19]), 
l 'allergie aux 6pices et ~ certains pollens de compo-  
s6es (Thiel et Fuchs [22]). 
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GUIDE DU DIABETIQUE 
Dr Claude Laurent 

Le but de ce livre est de faire franchir au diabetique les 
itapes de rinitiation. Une information complete est la cle de 
a liberte. Le savoir donne la maitrise de la maladie, donc le 
)ouvoir de modifier son propre destin". 
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